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Qnrllf amplf matière cette Anecdote ne four-

kira-telK- pas à la réflexion ? Quand l'oi

apprendra fur- tout c|ue ropprefsion du Capitaine

Leprouft ell la feule caule de l'cnnigiation d'ua

citoyen Anglois dans les Etats unis : car Mr.

Frafer , aujourd'hui luj^-t de Vermont , cft peut-

ôtre à jamais confifquc pour ce pays. Mais re-

venons à notre objet principal.

t n conséquence du \< fu'. de Mrs. Sills & Frafer

de fe trouver aux ex;'icices des Milices, le Ca-

pitaine Giant informa immédiatement contr'eux

devant l'Ftat Major le 4.1ui!ler 1790.

Kz-ki:! lîart , fils , avoir cré complice de leur

prcrt'ndue dcfobéifsance : Mr. Grant l'avoit plu-

sieurs fois fommc , même à la face de la Milice,

d'entrer dans les rangs avec les Miliciens Cana-

diens , mais Mr. Grant avoit perdu fes peines

,

2c fcs ordres croient refté ineffefltucs. Cependant

le Capitaine Grant ne fit aucune riiention de

Mr Hart dans fon information contre Mrs. Sills

& Fiafei. D'où procède une telle partialité, &
quelles raifons en font la caufe ? c'eft fur quoi

pc-urra peut-être nous cclaircir la lettre fuivante.

On ne fauroit trop y réfléchir pour bien con-

aoîrre de quoi l'homme eft capable quand il ell

guidé par l'intcrêt pei fonel ; cette vérité forme

,

j'en conviens un tableau humiliant à l'humanité;

mais enfin nous devons lui apprendre ce qu'elle eft

pour la mettre à portée de fe perfeélioner.
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